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Un résultat majeur de la théorie des graphes est que le nombre chromatique d’un graphe
parfait [1] est calculable en temps polynomial (Grötschel, Lovász et Schrijver [2, 3]). Le nombre
circulaire chromatique est un raffinement du nombre chromatique usuel d’un graphe. Xuding
Zhu a mis en évidence que les cliques circulaires sont le pendant naturel des cliques pour les
colorations circulaires. Ceci lui a permis de définir élégamment les graphes circulaires-parfaits
[5], une famille de graphes contenant strictement les graphes parfaits. La complexité du calcul
du nombre circulaire chromatique d’un graphe circulaire parfait est inconnue.

Nous introduisons le polytope des cliques circulaires, un polytope dont les points extrémaux
sont en correspondance avec les cliques circulaires induites d’un graphe, et nous montrons à
l’aide de celui-ci et le résultat de Grötschel, Lovász et Schrijver déjà mentionné, que le nombre
(circulaire) chromatique d’un graphe fortement circulaire-parfait est calculable en temps polyno-
mial (les graphes fortement circulaire-parfaits étant une famille intermédiaire entre les graphes
parfaits et les graphes circulaire-parfaits).

Une autre application, plus inattendue, de ce polytope est qu’en le combinant avec la ca-
ratérisation des facettes du polytope des stables d’un graphe proche-biparti de Shepherd [4],
nous avons pu établir que le nombre d’indépendance d’un graphe quasi-adjoint est calculable
en temps polynomial. Il s’agit de la première preuve de ce résultat de nature polyédrale, mais
elle est limitée au cas non-pondéré. Pour la version pondérée, une compréhension plus fine du
polytope des stables reste nécessaire.
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